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La neige tombe par rafale 
De son linceul couvrant les bois 
Et dans ces nombres sépulcrals 
Du vent gémit la grande voix 
La sentinelle est sous les armes 
Prêtant l’oreille au moindre bruit 
Prête à jeter son cri d’alarme 
De son regard perçant la nuit 
 
Sentinelle avancée 
Toi qui veille là-bas 
Ce soir sous la feuillée 
Tu ne reviendras pas 
 
Le froid lui glace le visage 
Mais il ne doit point faire un pas 
Le vent le soufflette avec rage 
Qu’importe ! Il garde nos soldats 
Sur l’armée, il veille stoïque 
De lui peut venir le péril 
Mais il dit, restant héroïque 
D’où l’ennemi surgira-t-il 
 
Dans sa garde il songe sans trêve 
Que peut être la mort l’attend 
Et son âme s’envole en rêve 
Vers ces clairs souvenirs d’enfants 
Il revoit sa mère adorée 
Qui le caressait chaque jour 
Et les yeux de sa fiancée 
Doux songe effeuillé sans retour 
 
Mais quel bruit sous les taillis sombres 
Là-bas, avance l’ennemi 
Sur la neige glisse des ombres 
Son appel strident retentit 
À moi ! Courez à l’avant poste 
Et son fusil est épaulé 
Le héros tombe à la riposte 
Mais le danger est signalé 
 
Sentinelle avancée  
Toi qui tombe là-bas 
Par ta mort consacrée 
Tu sauves nos soldats 
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